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Lognes, Seine et Marne, avril 2018

         Kevin,  17  ans,  est  élève  de  1ère STD  (Sciences  et  Techniques  de 
Délocalisation) au Lycée « Emily Moulin » de Lognes-Torcy (Seine-et-Marne, 77). 
Ce lycée est le résultat de la fusion, pour cause d’économie de budget, des lycées 
Emily Brontë de Lognes et Jean Moulin de Torcy. Le 1er a été rasé pour laisser 
place à un parking de supermarché hard-discount et  le  2nd a  été  vendu aux 
enchères sur ebay et  racheté par une firme indienne qui fait  du recyclage de 
métaux non ferreux sur le site. 

         Les lycéens sont regroupés dans la structure en béton près de la gare RER 
de Torcy. Ce site qui devait accueillir le lycée Brontë au milieu des années 2000 a 
été laissé à l’abandon pendant 12 ans puis vendu et racheté récemment par la 
mairie de Lognes. Il ne répond pas aux normes de sécurité. Les cours n’ont lieu 
que de 10h à 15h car l’électricité n’est pas fournie : le gouvernement a coupé les 
crédits de la région. Le lycée compte 1900 élèves et 32 professeurs qui assurent 
chacun 52 heures par semaine si on compte l’enseignement (19% de leur temps), 
le travail administratif (37%), l’entretien et le fonctionnement technique du lycée 
(44%). Tous les autres agents ont été supprimés au profit d’automates. Kevin en a 
marre des radotages de ses deux sœurs plus âgées : Sandra a eu son bac STL 
mention Bien en 2005 à Brontë et Nathalie a eu son bac ES à Jean Moulin en 
2008. Toutes deux travaillent et ont connu cette fameuse promotion sociale que 
Kevin a du mal à définir. En tout cas, ses parents sont fiers de ses sœurs qui ont 
connu la « publique », cette école qui était gratuite pour tous et assuraient un 
avenir correct aux jeunes.

         Les  lycéens  ont  désormais  le  choix  entre  trois  matières :  flexibiliting, 
business  entrepreneurial  et  winning  attitude.  Kevin  a  pu prendre  une  option 
anglais qui lui coûte 50 euros de l’heure. Son emploi à mi-temps au fastfood 
McDarcosnald  lui  permet  pour  l’instant  d’espérer  pouvoir  régler  ses  frais  de 
scolarité  de  1050  euros  par  mois.  Cependant  il  n’est  pas  assuré  de  pouvoir 
participer au dernier trimestre car les places sont à réserver à l’avance dans des 
salles  de  85 places maximum :  il  y  a  déjà 85 inscrits  et  132 élèves sur  liste 
d’attente pour le cours de winning attitude. Le prof accepte parfois de laisser des 
gens  debout  au  fond  de  la  salle  mais  ce  n’est  pas  facile  d’écrire  dans  cette 
position.

         Le lycée est actuellement classé 39è d’IdF et a atteint un taux de réussite 
au bac de 22% lors de la session 2016. Le baccalauréat n’est désormais mis en 
place  que  tous  les  deux  ans  par  souci  d’économie.  Il  n’y  a  plus  d’épreuves 
d’entraînement. Les modules et les groupes de travail en nombre réduit ont été 
supprimés. Il n’y a plus non plus d’oraux car les professeurs enseignent sur les 3 
derniers  établissements  de  Marne-la-Vallée  désormais  surnommée  Morne-la-
Plaine.

 

 

Ceci  est  une  fiction.  Toute  ressemblance  avec  des  évolutions  existantes  est 
purement fortuite.


